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RESUME
!

Etude de la djoiamique de Carapa procera D.C dans la parcelle permanente dû bloc nord de

la réserve forestière de Yoko (Ubundu, province de la Tshopo, RDC).

L'objectif général poursuivi dans ce travail est de contribuer à l'étude de la dynamique de

Carapa procera dans la parcelle permanente de Yoko.

L'inventaire a été fait dans une parcelle permanente de 9 ha située dans le bloc nord du.

dispositif permanent de Yoko,. à l'intérieur de laquelle, tous les individus de Carapa procera à

dhp >10 cm ont été mesurés à 1,30 m du sol et cette mensuration était matérialisée par deux

bandes peintes en roùge durant la première campagne en 2008. Et la deuxième campagne faite

en 2014, consistait à mesurer de nouveau les mêfnes individus et aux mêmes en^oits.

Apres 6 ans, le taux de recrutement (2,26%) est légèrement supérieur à celui de mortalité

(1,19%), ce qui conduit à une légère augmentation du nombre d'individus dans le peuplement

passant de 55 à 59 individus.

Les accroissements diametriques moyens sont de 0,37 ± 0,09 cm/an avec la val'eur maximale

de 0,64 cm/an et la minimale de 0,04 cm/aa . i
'  • I ^

!

La surface terrière totale est passée de 0,1154 m^/ha en 2008 à 0,1357 m^ /ha en 2014, soit un

accroissement annuel de 0,0034 m^/ha.

La biomasse totale produite est passée de 0,7809 t/ha en 2008 à 0,9702 t/ha en 2014, soit un

gain annuel de 0,0316 t/ha. La quantité du carbone séquestré est passée de 0,3904 t/ha en

2008 à 0,4851 t/ha en 2014, soit un gain annuel de 0,0158t/ha.

Mots clés : Dynamique, biomasse, Carapa procera, Yoko.



SUMMARY

Study of the dynamics of Carapa procera DC in the permanent plot north block Yoko Forest
!

Study of the dynamics of Carapa procera DC in the permanent block Yoko Forest Reserve

(Ubundu, Tshopo Province, DRC).

The général objective in this work is to the study of the dynamics of Carapa procera in the

permanent plot of Yoko. !
1  ;

The inventory was done in a permanent plot of 9 ha located in the northem! block of the
Standing Yoko device, witlûn which ail individuals Carapa procera in dbh^lO cm were

measured at 1,30 m the ground and the measurement was evidenced by two bands painted red
t

during the first campaîgn in 2008. And the second campaign made in 2014, was to remeasure

the same individuals and the same places. j

After 6 years, the recruitmerit rate (2,26 %) is slightly higher than mortality (1,19 %), leading

to a slight increase in the number of individuals in the population from 55 to 59 individuals.

Means diametric increases are 0,37 ± 0,9 cm/year with the maximum value ofi 0,64 cm/year
m .

and the minimmn of 0,04 cm/year.

The total basai are increased from 0, 1154 m^/ha in 2008 to 0,1357 m^/ha in 2014, an annual

increase of 0,0034 m^/ha.

The total biomass produced increased from 0, 7809 t/ha. The amount of carbon sequestered

increased from 0,3904 t/ha in 2008 to 0,4851 t/ha in 2014, representing an annual gain of

0,0158 t/ha. I

Keywords: Dynamic, biomass, Capa procera, Yoko.
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CHAPITRE I. INTRODUCTION

Les forêts congolaises constituent une ressource vitale, tant pour les populations locales que
pour 1 environnement de la planète. Elles constituent les principaux réservoirs | mondiaux de
diversités génétiques végétales et animales et leurs destructions seraient une perte inestimable
pour la flore et la faune de la planète (Wilson, 1988).

En Afrique centrale par contre, les forêts denses humides font l'objet d'une exploitation
intensive de bois d'oeuvre. Ce prélèvement sélectif orienté principalement |sur quelques!
essences ne s'accompagne d'aucune mesure en faveur de renouvellement j des effectifs
(Boyemba, 2006). |

<  ;

En République Démocratique du Congo, les forêts sont menacées par des exploitations
illégales qui ne se soumettent pas au respect des normes d'exploitations à impact réduit qui
portent sur l'environnement forestier ainsi que sur les diamètres minimum d'exploitation fixés
par l'administration forestière (Lomba, 2011).

!

Selon les estimations officielles, le rythme de déboisement net en République Démocratique
du Congo entre 1990-2000 pour une surface terrière de 108.339ha atteindrait 0,26%/an
(Croizer, 2007 cité par Lomba, 2011). C'est pourquoi, la forêt congolaise doi| d'abord être
sauvée pour lui-même et doit être utilisée comme une zone d'expansion et le poymons naturel
de la planète.

I.l. Problématique

Les travaux basés sur la biodiversité des forêts tropicales sont des études importantes servant
à la protection et à la conservation des écosystèmes forestiers. La mauvaise gestion de ces
forêts due à l'action humaine conduit à la disparition de nombreuses essences sans même que
leur existence ne soit connue (Nshimba, 2008 ; Kambale, 2014) I

Toutes les solutions envisagées aujourd'hui pour la conservation des forêts tropicales humides
comme la mise en place des réserves biologiques, l'exploitation forestièrk durable, la
restauration des forêts dégradées ou la création des plantations forestières, nécessitent un
approfondissement des connaissances sur l'écologie et la dynamique de la régénération des
espèces d'arbres dans ces écosystèmes (Badjoko, 2009)



!Les paramètres de la dynamique des populations d'arbres tels que les taux de ilcfutement et
de la mortalité ainsi que de reconstitution restent insuffisamment connus (Picard et Gourlet-
Fleury, 2008). D'où la pertinence de cette étude focaUsée sur l'étude de la dynamique de,
Carapaprocera dans la parcelle permanente du bloc nord de la réserve forestièii de Yoko.

I  ■Pour aborder cette thématique, nous nous sommes posé quelques questions de relherche telles
qu'en tenant compte de l'accroissement diaméirique annuel des individus de Carapaprocera,
(i) est-ce que la surface temère serait-elle influencée par ce dernier? et (ii).est-ce que la
quantité de la biomasse produite et celle du carbone séquestré varieraient-elles in fonction de
raccroissement diamétrique des individus !

'  1

1.2. Hypothèses

Partant de ces deux questions, les hypothèses suivantes ont été émises :

La surface teirière occupée par les individus de Carapaprocera serait différente entre
les années 2008 et 2014 ;

La biomasse produite et le carbone séquestré'par les individus de Carapaprocera
seraient différents entre les années 2008 et 2014 ;

1.3. Objectifs

1.3.1. Objectif général |
L objectif général poursuivi dans ce travail est de contribuer à l'étude de la dynamique de
Carapaprocera dans la parcelle permanente de Yoko. »

1.3.2. Objectifs spécifiques

Pour attemdre cet olyectif général, les ol^ectifs spécifiques suivants ont été poursuivis :
.  Evaluer la surface teirièrè occupée par les individus de Carapa procera siy, ans après

la première mensuration faite en 2008 ;

.  Evaluer la qualité de la biomasse produite et ceUe du carbone séquestré six aiis après la
première mensuration.



1.4. Intérêt de l'étude

Sur le plan scientifique, elle contribuera à la connaissance de la dynamique forestière et la ;
biomasse produite par l'espèce Carapaprocera, !
Sur le plan pratique, les résultats obtenus servirons de bases de données aux sylviculteur^ aux
aménagistes et autres chercheurs de plamfier et de préconiser des interventions sylvicoles
appropriées. !



CHAPITRE IL MATERIEL ET METHODES

II.l. Milieu d'étude

II.1.1 Situation administrative et géographique

La réserve forestière de Yoko est située dans le groupement de Kisesa, collectivité de
Bakumu-Mangongo, territoire d'Ubundu et dans la province de la Tshopo (Lomba et Ndjele,
1998). Elle est délimitée au nord par la ville de Klsangani et les forêts perturbées, au sud et à
1 est par la nviere Biaro, à l'ouest par la voie ferrée et la route Kisangani-Ubundu aux points
kilométriques 21 à 38 et ayant comme coordonnées géographiques 0°17' latitude N et 25° 17'
longimde est avec une altitude qui oscille autour de 400 m (Boyemba, 2006 ; Lomba, 2007 ;
Katusi, 2009).

Elle est baignée par la rivière Yoko qui la subdivise en deux parties, la partie nord avec une
superficie de 3370 ha et celle du sud avec 3605 ha, soit une superficie totale de 6975 ha
(Lomba, 2007) (Figure 2.1)

,4^ 4

DRCOaia

, -1
'  S ^ ' Al '
VI A. j ^

op^-p»efm^ ÎÇBï''

Figure 2.1. Carte de localisation de la réserve forestière de Yoko. (Kahindo, 2011).
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11.1.2. Facteurs Abiotiques

ILl.2.1, Climatique

Compte tenu des iirégularités dans le prélèvement des données climatiques de la réserve et
suivant sa situation à la périphérie de Kisangani, la réserve de Yoko bénéficie d'un climat du
type Af selon la classification de Kôppen. C'est-à-dire, un climat où il pleut toute l'année^!
Les moyennes annuelles des pluies sont de l'ordre de 1700 mm et la température journalière
oscille autour de 25°C (Boyemba, 2006). Cependant la réserve forestière de Yoko présente
quelques petites variations microclimatiques dues à une couverture végétale plus importante
et au réseau hydrographique très dense :

I

Ce climat est aussi caractérisé par une moyenne des températures du mois le plus froid
supérieure à 18°C, d'une amplitude thermique annuelle faible (inférieure à 5°C). La moyenne
de précipitation du mois le plus sec oscillant autour de 60 mm (deux périodes sèches : la
première période va du mois de janvier au mois de mars et la deuxième période va du mois
juin au mois de septembre) (Nshimba, 2008) (Figure 2.2) !

Kisangaiii, 0°31725" 11'E

r-v-r--
A  n : -

2

t

J  -F M A M J j A

§■80 I
■60

s  ;0 N D

Figure 2.2. Diagramme Ombrothermique de Kisangani (Source : Nshimba, 2008) '
Légende : (A) Latitude Nord ; (B) Longitude Est ; (D) Précipitation • (K) Courbe detempératures moyennes annuelles- (Une division de Taxe =iO°c); (L) Courbe de, précipitations

moyenhes mensuelles (une division de l'axe =20inm et 10°c=20mm) ; (N) Les lignes vLcales
correspondant a une saison relativement humide ; (O) Précipitations moyennes mensuelles > à 100mm
( A ce niveau, l'echelle de l'axe doit être réduite au 1/10). !



II.1.2.2. Sol

La réserve forestière de Yoko présente les mêmes caractéristiques reconnues aux sols de la
cuvette centrale congolaise, c'est-à-dire un sol rouge-ocre et ferralitique à pH acide inférieur à
6 (Sys, 1960 ; Kombole, 2004). i

Ces sols sont généralement sablo-argileux et acides, ils renferment de combinaisons à base de
sable, pauvre en humus et en éléments assimilables pour la plante, à cause du lessivage dû aux
pluies abondantes. Ils ont une fertilité moyenne et convienne à la culture des plantes ligneuses
et associations légumineuses-graminées (Nyakabwa, 1982)

II.1.3. Facteurs biotîques

11.1.3.1, Végétation '

La végétation du dispositif permanent de 400 ha est essentiellement constituée de deux

ensembles : un ensemble regroupant les forêts à Fabaceae/Caesalpinioideae, comprenant des
forêts à Gilbertiodendron dewevrei qui forme un peuplement plus ou moins pur et un autre
ensemble des forêts à Scorodophloeus zenkeri également constitué d'essences héliophiles ou
semi héliophiles. On y rencontre en général les essences telles que Entandrophragma spp,
Guarea spp, Pericopsis elata, Strombosiâ grandifolia, etc. (Batsielili, 2008).

11.1.3.2, Activités anthropiques

La Réserve Forestière de Yoko a connu une forte dégradation de sa biodiversité suite à une
pression anthropique. La guerre qui a sévit dans le pays depuis 1996, a empêché les activités
de conservation, amplifiant le braconnage et l'exploitation illégale de bois d'œuvre ainsi que
l'agriculture itinérante sur brûlis.

II.2. Matériel et méthodes i
.  !

II.2.1. Aperçu sur l'espèce j
L espèce Carapa procera appartient à la famille des Melîaceae, ordre des Sapindales, Classe
des Rosopsida, sous-embranchement des Rosophytina et Embranchement des Magnoliophyta.



Elle est comme les noms vemaculaires en RDC par exemple Bula nina ou ̂ asa nkumbi

(Kikongo) et Bolongota (Turumbu) |

a) Description botanique (Tailfer, 1989)

Arbre atteignant 30 m de haut à feuilles composées paripennées, très longuenrent pétiolées,

folioles de 5-9 paires opposées, pétiolées, coriaces, elliptiques, oblongues^ arrondis au

sommet, glabres, penninerves.

Fleurs : petites, blanc rosé, pédicellées, carole à 5 pé^es, atteignant 3,5 mm de long ;

Androcée à étamines 10 soudées en tube staminal. Inflorescences en panicules.

Fruits : capsulâire .globuleux de 10-15 cm de long, profondément à 5 côtes, s'ouvrant par 5

valves coriaces. « j

b) Ecologie et habitat

L'espèce Carapa procera pousse dans les forêts primaires et ombrophiles d'une manière

générale et il exige un climat tropical. ^

c) Distribution géographique

«.

Au niveau du continent Africain, l'espèce est présente de la Guinée à l'Ouganda en passant

par la forêt congolaise jusqu'en Angola.

d) Croissance et multiplication

La multiplication peut se faire soit par semis des graines dans les pots, après les avoirs laissé

tremper dans l'eau pendant une nuit ou soit par repiquage des jeunes plantes.

e) Usage

Le bois est utilisé à la carbonisation et de chauffe; l'arbre est planté souvent à des fins

ornementales.

II.2.2.Pian du dispositif

La réserve forestière de Yoko comprend à son sein un dispositif permanent de 400 ha divisé

en deux sous blocs formant \m « L». Le premier sous-bloc, dénommé « bloc nord », constitue



la barre verticale de « L », qui est un rectangle orienté au nord-sud avec unejsuperficie de,
l'ordre de 2000 m x 1000 m et le deuxième sous-bloc, dit « bloc sud », constitue la partie

horizontale de « L » qui a une superficie de l'ordre de 1000 m x 2000 m.

Deux parcelles permanentes de 9 ha chacune ont été installées dans ce dispositif de 400 ha,
l'une dans le bloc nord et l'autre dans le bloc sud. La récolte de nos données a été faite à celle

installée dans le sous bloc nord (Figure 2.3). I

y  !
i

Bloc nord
2000-

1500-

1000-

500-

nord

Bloc sud

5Ô0 1000 1600 2000

X

2600 3000

Figure 2.3. Dispositif de 400 ha où la parcelle permanente de 9ha du bloc nord est en rouge

(Picard, 2008)

La parcelle permanente comprend 9 carrés d'un hectare subdivisés chacun en 100 placettèi
de 10 m X 10 m. (Lomba, 2011 ; Nyembo, 2012). Dans chaque carré, l'inventaire se faisait en

directions d'est-ouest suivant l'axe x et nord-sud suivant l'axe d'y. (Figure 2.4)

"t-
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Figure 2.4. Parcelle de 1 ha subdivisé en 100 placettes de 10 m x 10 m

11.2.3. Protocole de prise des données ^

Dans chaque carré, la circonférence de différents individus ont été mesurée en 2008 à 1,30 m

au dessus du sol et matérialisée par deux traits en peinture rouge durant i la première

campagne et à la seconde compagne faite en 2014, consistait à remesurer la circonférence au

même endroit et à la même hauteur. Les tiges non retrouvées ont été considérées comme

mortes.

11.2.4. Analyse et traitement des données

11,2,4,1, Surface terrière

La surface terrière est la section de l'arbre mesurée à la hauteur de la poitrine, c'est-à-dire à

1,30 m au dessus du sol. Elle a comme unité mètre carré par ha (m^/ha) et calculée par la

formule suivante :

ST = n X (DHP'^)/4 (Gounot, 1989)



11,2,4,2, Accroissement annuel moyen
i

Les circonférences mesurées en 2008 et 2014 sont utiUsées pour le calcul des accroissements.
Ainsi, l'Accroissement diamétrique entre deux inventaires est la différence ent|e le diamètrél
de l'année ta'et le diamètre l'année t, d'un arbre donné (Favrichon et al. 1998). '

Éid. (^annuel) =
t2-ti

OÙ d = diamètre à la hauteur de poitrine et t = année

Avec t, et tj respectivement l'année initiale et l'année finale de prise des mesures.
I

L accroissement de la surface terrière est la différence entre la surface terrière de l'année t2 et
la surface temère de l'aimée ti pour un peuplement (valeur ramenée à l'hectare). Dans les
deux cas, ces accroissements sont représentés par la moyenne et l'écart type des
accroissements calculés par classe de diamètre. !

11,2,4,3, Taux de recrutement (TR)

Le recrutement est le passage d'un individu non recensé lors de la campagne d'inventaire
précédente vers le diamètre de pré-comptable qui est de 10 cm.

Le taux de recrutement est le rapport entoê le nombre d'arbres recrutés entre l'année t, et tj et
le nombre total d'arbres vivants au temps t, dont le diamètre est supérieur à celui de
recrutement (Bedel & al, 1998, SPIAF, 2007). D est calculé par la formule suivante :

TR(»/o) = 100x(!2ai5)/At
Wtl

Où Nti, t2 ; effectifs des recrutés entre les années tiet tz ; Nti : effectifs à l'année ti At = t2.ti

11,2,4,4, Taux de mortalité (TM)

Le taux de mortalité est le rapport de la densité des arbres constatés morts l'année t sur la
densité des arbres adultes dont le diamètre de l'année t est supérieur aui diamètre de
recrutement. i

<4 !

i

Il se calcule par la formule ci-après (Bedel & al, 1998 ; Durrieu de Madron & al, 1998;
SPIAF, 2007) :
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TM(%)=100x[l-(^)'"]

Avec t : durée de la période de calcul, No : effectif de départ, Nt : effectif des survivants de la

population de départ après t années. Les arbres recrutés ne sont pas pris en compie.

11.2.4.5, Biomasse aérienne '

Elle correspond à la masse de matière végétale ligneuse sèche par unité de surface.

L'estimation de la bioinasse aérienne des arbres s'est faite à partir des équations lallométriques :

en intégrant les paramètres dendrométriques issues de l'inventaire forestier comme indiqué :

d*exp(-l,499+2,148'^LN(dhp)+0,207*(LN(dhp)r2.0,0281*(LN(dhp))^3). Aveç le domaine

de validité : 5 cm < dhp < 156 (Chave et al, 2005).

Où d : densité de l'arbre et DHP: diamètre à la hauteur de la poitrine et la densité du bois de

Caparaprocera est de 0,56 g/cm^. !
i

11.2.4.6. Le calcul du stock de carbone I
I  • r

i  '■

Le calcul du stock de carbone forestier se fait en multipliant la matière sèche de la biomasse

aérienne par un facteur de conversion (Pp) qui est égal à 0,5 (Timothy et Brown, 2005). Elle

est calculé par la formule C = Biomassé x 0,5 ou C = Biomasse/2

11.3. Traitements statistiques
1,

Les données ont été saisies sur le tableur Excel et qui nous a permis de calculer la surface

terrière, les moyennes et les écart-types de notre échantillon ainsi qu'à l'établissement des

histogrammes et les différents tableaux. I

Le logiciel R nous a permis d'établir certaines figures et de faire le test t-Student pourj:

comparer la surface terrière, la biomasse produite et le carbone séquestré entre les deux '

années 2008 et 2014 ; le test d'ANOVA (F), pour comparer la biomasse produite et le carbone

séquestré en fonction des classes de diamètre, le test non-paramétrique de Kruskal-Wallis

(KW)''pour comparer les accroissements diamétriques en fonction des classes de diamètre et

enfin, le test de Khi carré (x^), pour comparer la structure diamétrique entre les deux années

(2008 et 2014).

11



CHAPITRE m. PRESENTATION DES RESEULTATS

III.l Taux de recrutement

Le tableau 3.1 montre que. 8 individus ont été recrutés 6 ans après, soit un taux de
recrutement de l'ordre de 2,26%.

Tableau 3.1. Taux de recrutement des individus de Carapaprocera
Effectif initial Recruté (6 ans) Taux de recrutement CM

§  2,26
IIL2. Taux de mortalité

Il ressort du tableau j.2 que, 4 individus sont morts
soit un taux de mortalité de 1,19% en 2014.

par rapport à ceux invent(|riés en 2008,

Tableau 3.2. Taux de mortalité naturelle des individus de Carapa procera.
Effectif initial

59

Morts (6 ans) Taux de mortalité

1_ 1.19
Le taux de mortalité en fonction des classes de diamètre est élevé dans la classe de [20^3c|
cm [soit 3,72% suivie de la classe de [î(î-20 cm [ avec 0,99% tandis que la classe de [30-40 '
cm [ a un taux de mortalité nul (Figure 11) -

4,00%
3,72%

3,50% -

5? 3,00%

M 2,50%
S ,I 2,00%
•o 1,50%

S
^ 1,00%

0,99%

0,50% -

0,00%

[10-201 [20-301

□asses de diamètre (cm)
[30-40(

Figure 3.1. Taux de mortalité en fonction des classes de diamètre
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111.3t flccroisseinciit diâmétriquo snnuel

La lecture du tableau 3.3 montre que, les accroissements annuels moyens des individus de
Carapaprocera sont de 0,37 ± 0,09 cm/an avec un accroissement maximum de 0,64 cm/an et
un minimum de 0,04 cm/an.

Espèce Accroissement diamétrique moven (cm/an) Maximum Minimum
C. procera 0,37 ±0.09 0,64 1 0.04

En se référant de différentes classes de diamètre, la figure 3.2 montre que, la cl^se de [30-40
cm [ présente un accroissement annuel moyen le plus élevé de Tordre de 0,41 cm/an suivie de
celle de [10-20 cm [ avec 0,37 cm/an tandis que ceUe de [20-30[cm présente un
accroissement annuel faible de l'ordre de 0,34 cm/an. En utilisant le test de I^skal-Wallis
pour comparer les accroissements annuels moyens en fonction des classes de! diamètre, on
constate qu'il n'y a pas de différence significative = 12 ; dl= 2 et p = 0,4 > ojo5).

0,42 H

0,40 -

-5.0,38 -

iiO,36 H
s

5 0,34 -

0,32 -

0,30

0,41

0,37 A .

0,34

tl0-20( [20-301 r30-40t
Classes de diamètre (cm)

Figure 3.2. Accroissement annuel moyen en fonction des classes de diamètre

III.4. Structure diamétrique

Il ressort de la figure 3.4 montre que, les deux structures diametriques sont en forme de « J
inversé » c'est-à-dire que, le nombre d'individus diminue avec l'augmentation des classes de
diamètre. En comparant les deux structures diametriques, on constate qu'fi n'y a pas de
différence significative = 2,2 et p = 0,14 > 0,05).
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[10-20f [30-40[I20-30I

Classes de diamètre (cm)

□ Année 2008 «Année 2014

Figure 3.3. Structures diamétriques entre les années 2008 et 2014

III .5. Surface terrière f

La surface terrière en 2008 était de 0,1154 mVha (0,0020 ± 0,0014 mVha) tandfô qu'en 2OI4I
elle est de 0,1357 m/ha (0,0025 ± 0,0016 m^/ha), soit un accroissement annul de 0,0034
m^/ha/an.

Il ressort de la figure 3.4 qu'en 2008, 50% des individus de différentes classes di diamètre ont
des surfaces terrières comprises entre 0,02 à 0,055 m^/ha tandis qu'en 2014, elles sont
compnses entre 0,03 à 0,068 m^/ha. En utilisant le test de t-Student pour comparer les deux
valeurs de la surface terrière, on constate qu'il n'y a une différence significative (t = 12,4 ;
dl= 1 et p-value = 0,051 > 0,05).



Année 2008 Année 2014

Années

Figure 3.4. Dispersion des valeurs de la surface terrière des individus de Carapaprocera entre les
années 2008 et 2014. La boîte représente l'intervalle dans lequel sont regroupés 50% des surfaces
terrières, la barre épaisse à l'intérieur de la boîte indique la surface terrière moyenne, la barre basse
indique la surface terrière minimale et la barre haute indique la surface terrière maximale.

i

IIL6. Biomassc produite et carbone séquestré

Le tableau 3.6 montre que, la biomasse totale produite est passée de 0,7809 t/ha (0,0132 ±

0,0104 t/ha) en 2008 à 0,9702 t/ha (0,0176 ± 0,0165 t/ha) en 2014, soit un gain annuel de

0,0316 t/ha et la quantité de carbone séquestré est passée de 0,3904 t/ha (0,0066

± 0,0069 t/ha) en 2008 à 0,4851 t/ha (0,0^)88 ± 0,0083 t/ha) en 2014, soit un gain annuel de

l'ordre de 0,0158 t/ha. En utilisant le test^student pour comparer la biomasse et la quantité du

carbone séquestré entre les années 2008 et 2014, on constate qu'il n'y a une différence

significative (t = 9,25 ; dl = 1 et p-value = 0,067 > 0,05).

Tableau 3.4. Biomasse produite (BM) et carbone séquestré (C) entre les années ̂ 004 et 2014
Années BM (t/ha)
2008 0,7809

2014 0,9702
Gain annuel (t/lia/an) 0,0316

A BM (t/hà)

0,0132±0,0104

0,0176±0,0165

C (t/ha)

0,3904

0,4851

0,0158

A C (t/ha)

0;0066±0,0069

0'0088±0,0083

IIL7. Biomasse produite et carbone séquestré en fonction des classes de diamètre

Les figure 3.5 et 3.6 montrent que, pour les deux années, la classe de [10-20 cni[ a produit et

séquestre plus la biomasse et le carbone que les autres classes de diamètre. En utilisant le test

d'ANOVA pour comparer la biomasse produite et le carbone séquestre en fonction des classes

diamètre, on constate qu'il y aune différence significative (F=13,6 ; dl=3 et p = 0,0312*).
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IIL7. Biomasse produite et carbone séquestré en fonction des classes de diamètre

Les figure 3.5 et 3.6 montrent que, pour les deux années, la classe de [10-20 cm[ a produit et

séquestre plus la biomasse et le carbone que les autres classes de diamètre. En utilisant le test

d'ANOVA pour comparer la biomasse produite et le carbone séquestre en fonction des classes

diamètre, on constate qu'il y a une différence significative (F=13,6 ; dl=3 et p = 0,0312*).

0,6000

0,5000

£ 0,4000

0)
■ «/> 0,3000
re
c
c
o 0,2000
m

0,1000

0,0000

[10-20( [30-40[

Classes de diamètre (cm)

□ Annéé 2008 ■ Année 2014

l40-50[

Figure 3.5. Biomasse produite en fonction des classes de diamètre'

• 0,3000

0,2500

J 0,2000

"g 0,1500
o

Q 0,1000

0,0500

0,0000
tlO-20[ [30-40[

Classes de diamètre (cm)
[40-501

□ Année 2008 HAnnée 2014

Figure 3.6. Carbone séquestré en fonction des classes de diamètre



III.7. Corrélation entre la .biomasse, la densité du bois et le diamètre

Il ressort de la figure 3.7 qu'il y a une corrélation positive entre la biomasse, la djensité du bois
et le diamètre de l'arbre. Cette courbe représente l'équation de régression linéaiije, c'est-à-dire

que, plus le bois est dur et gros, plus grande sera sa biomasse.

2,5000 -1

■1,2.0000 -

I 1,5000 -1

^ 1.0000 H
s
Sd 0,5000 -
o

>-)

0,0000

y=l,318x-1,6827
R* = l

0,00 0,50 1,00 1,50 2,00 2,50 3,00
LogdepIP(K^

Figure 3.7. Corrélation entre la densité du bois, le diamètre de l'arbre et la biomasse
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CHAPITRE IV. DISCUSION DES RESULTATS '

IV.l. Dénombrement démographique

Les accroissements diamétriques moyens des individus de Carapa proc&ra] six après la
première mensuration effectuée en 2008 sont de 0,37 i 0,09 cm/an avec une valeur maximaie.

de 0,64 cm et la minimale de 0,04 cm. Par contre, Algoët (2008) a obtenu 0,3 cm /an pour le
Millettia laurentii et Isetcha (2013) ; 0,32 ± 0,29 cm/an pour l'espèce de Prioria oxyphyîla.
En côte d'Ivoire, Durrieu de Madron et al (1998), ont obtenu la valeur de 0,p cm/an pour,
Millettia laurentii a Mopri et au Cameroun, Doucet (2003), a obtenu 0,23 cm/an pour la
même espèce en forêt i naturelle. De ces résultats, nous constatons que Cdrapa procera
présente des accroissements annuels moyens presque similaires à ceux des espècbs précitées.

Six ans après la première mensuration des individus de Carapaprocera à dhp >10 cm dans la
parcelle permanente du bloc nord indique un taux de mortalité de 1,19%. Ce taux est proche
par rapport aux valeurs de 1-2% (Sonké, 1998 ; Lejoly, 2000 ; MECNT, 2009) et de 1,3%

dans les différentes forêts tropicales, précisément en Côte d'Ivoire et eh République
Centrafricaine (Durrieu de Madron, 1994 \ Petrucci et al, 1994 Cité par Nyembo, 2012). Le
taux de mortalité a tendance à augmenter au cours de la période de suivi ; le même constat a

été fait par Madelaine (2009).

Par contre, le taux de recrutement de Carapa procera est de 2,26% et Nyembo (2012), a
obtenu pour toutes les espèces confondues dans le 5^*"® carré de la parcelle permanente, un
taux de recrutement de 3,5%. Dans la région du Lac Maï-Ndombe, le taux de recrutement de

1 espèce Millettia laurentii varie entre 3,91 à 8,62% dans le groupement à Picralima nitiga
(Menga, 2011). En République Centrafricaine dans la forêt de Ngoto (Lejoly, 2000) et de Dja
au Cameroun (Sonke, 1999), ont obtenu respectivement 1,2 et 1,04%. De toutes ces valeurs,
nous remarquons que, le taux de recrutement de Carapa procera est faible^que celui de
Millettia laurentii, mais élevé par rapport à ceux observés par Sonke (op. cit.) et Lejoly
(op.cit.)
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1V.2. Influence dei'accroissement diamétrique sur la surface terrière et la biomasse

La surface terrière totale est passée de 0,1154 m^/ha en 2008 à 0,1357m^/ha en|2014, soit un

accroissement de 0,0203 m^/ha après 6 ans. En comparant les valeurs de la surface terrière

entre les années 2008 et 2014, on avait constaté qu'il n'y avait pas une différence significative

{Cfr le point III.5 et figure 3.4). D'où le rejet de l'hypothèse selon laquelle « la surface
i

terrière occupée par les individus de Carapa procera serait différente entre les années 2008

et 2014 ». Le résultat similaire a été obtenu par Kambale (2014) pour l'espèce Pycnanthus

angoîensis.

Quant à la quantité de la biomasse produite, elle était de 0,7809 t/ha (0,01132 ± 0,0104t/ha) en s

I, soit un gain.|i11.

0,3904 t/y|j '
2008 tandis qu'en 2014, est de l'ordre de 0,9702 t/ha (0j0176 ± 0,165 t/ha]

annuel de l'ordre de 0,0316t/ha et celle du carbone séquestré en 2008 était d

(0,0066 ± 0,0069 t/ha) tandis qu'en 2014, elle est de 0,4851 t/ha (0,0088 ± 0,0083 t/ha), soit

un gain annuel de l'ordre de 0,0158 t/ha. Ceci prouve qu'à l'intervalle de six ans (entre 2008 à

2014), on a une augmentation sensible de la biomasse ainsi que du stock de carbpne séquestré.

Les résultats similaires ont été observés pour toutes les espèces confondues dans un de neuf

hectare de la parcelle permanente du bloc nord de Yoko où la quantité de la Womasse des
arbres à dhp > 10 cm est passé de 379 t^a en 2008 à 414 t/ha en 2012 et celle du carbone est

passé de 1989 en 2008 à 207 t/ha en 2012 (Nyembo, 2012), Agbema (2013) pour

Petersianthus macrocarpus, Bondo (20014) pour Guarea thompsonii et Kambale (2014) pour

Anonidium mannîi au sein même de la dite parcelle permanente. ^

Mais en comparant statistiquement les deux valeurs de la biomasse produite èt du carbone

séquestré entre les années 2008 et 2014 pour l'espèce Carapa procera, on avait constaté qu'il

n'y avait pas une différence significative {Cfr point IIL6 et le tableau 3.5). D'où le rejet de

l'hypothèse selon laquelle « la biomasse produite et le carbone séquestré par les individus de

Carapa procera seraient différents entre les années 2008 et 2014 » '
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CONCLUSION ET SUGGESTION

La présente étude s'est effectuée en forêt semi-caducifoUée de la réserve foresjière de Yoko
dans la parcelle permanente du bloc nord et a permis de mesurer les parmnètres de la
dynanuque des individus de Carapa procera à dhp > 10 cm en évaluant la surface terrière et
la production de la biomasse ainsi que le stock de carbone séquestré par ces derniers.

Les objectifs spécifiques poursuivis dans cette étude, notamment primo, d'évaliaer la surface
terrière occupée par les individus de Carapa procera entre les années 2008 et 2014 et
secundo, d'évaluer la biomasse produite ainsi que le carbone séquestré par les mêmes
individus entre les années 2008 et 2014 ont été atteints.

.1 j

Après analyse, les résultats suivants ont été obtenus : i I
.îi:

•  le taux de mortalité naturelle est de 1,19 % et celui de recrutement est de 2,26% ;
•  les accroissements diametriques moyens sont de 0,37 ± 0,09 cm avec un rnavim.,.., de

0,64 cm/an et un minimum de 0,04 cm ;
•  les structures diametriques sont en «J inversé», caractëristiqr^ d'un boni

renouvellement d'effectifs; j
La surface terrière est p^sée de 0,1154 m^a en 2008 à 0,1357 m^/ha ei^ 2014, soit un
accroissement annuel de 0,0203 m^/ha/an ;

•  la quantité de la biomasse est passée de 0,07809 t/ha en 2008 à 0,9702 tdia en 2014,
soit un gain annuel de 0,0316 t/ha et celle du carbone séquestré est passée de 0,3904
t/ha en 2008 à 0,4851 t/ha en 2014, soit un gain annuel de 0,0158t/ha

Ainsi, eu égard à ces résultats, nous suggérons que des études simUaires soieht entreprises
dans d'autres forêts par exemple, la forêt monodominante à Gilbertiodendron dewevrei afin
d'avoir une idée sur la dynamique des différentes espèces peuplant nos écosystèmes
forestiers.

m
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ANNEXE

Effectifs des individus de Carapa procera inventoriés dans la parcelle permanente de Yoko.

Cr08 : circonférence (cm) mesurée en 2008 ; Crl4 : circonférence (cm) mesurée eri 2014 ; DOS :

diamètre 2008 ; D14 : diamètre 2014 ; ST08 : surface terrière (m^/ha) obtenue en 2008 ;iST14 ; surface

terrière obtenue à (m^/ha) 2014 ; BM08 : biomasse (t/ha) produite en 2008 ; BM14 : biomasse (t/ha)

produite en 2014 ; C08 : carbone séquestré (t/ha) en 2008 ; C14 : carbone séquestré (t/ha) en 2014 ;

AAM : accroissement annuel moyen (cm/an)

Carré DOS ST08 BM08 C08

10,3 0,0009 0,0045 0,0023

10.5 0,0010 0,0047 0,0024

12,1 0,0013 0,0068 0,00^4

13,1 0,0015 0,0084 0,0042

23,8 0,0049 0,0411 0,0206

10.3 0,0009 0,0045 0,0022

10.6 0,0010 0,0049 0,0024

12,5 0,0014 0,0075 0,0037

11.4 0,0011 0,0059 0,0030

11,8 0,0012 0,0064 0,0032

Crl4 D14 ST14 BM14

12.3 0,0013 0,0071 0,0036

13.4 0,0016 0,0090 0,0045

23,6 0,0049 0,0402 0,0201

26,4 0,0061 0,0541 0,0270

AAM

11.1 0,0011 0,0055 0,0028 0,14

11,8 0,0012 0,0064 0,0032 0,21

13,7 0,0016 0,0096 0,0048 0,27

15,0 0,0020 0,0121 0,0061 0,32

25.2 0,0055 0,0476 0,0238 0,23

12,7 0,0014 0,0079 0,0Q40 0,41

12,7 0,0014 0,0079 0,0040 0,36

12,7 0,0014 0,0079 0,0040 0,04

13,4 0,0016 0,0090 0,0045 0,32

14,0 0,0017 0,0102 0,0051 0,37

12,2 0,0013 0,0071^0,0035 46 14,6 0,0019 0,0115 0,0057 0,40

15,0 0,0020 0,0121 0,0061 0,45

15,9 0,0022 0,0143 0,0071 0,42

25,5 0,0057 0,0492 0,0246 0,31

28,7 0,0072 0,0667 0,0334 0,37

30,7 0,0082 0,0795 0,0397 104 33,1 0,0096 0,0969 0,0484 0,41

12,6 0,0014 0,0076 0,0038 41

48

22,1 0,0043 0,0339 0,0170 51

11.1 0,0011 0,0055 0,0028 57 13,1 0,0015 0,0084 0,0042 0,32

13,0 0,0015 0,0083 0,0042 60 15,3 0,0020 0,0128 0,0064 0,38

14,3 0,0018 0,0107 0,0054 74 16.2 0,0023 0,0151 0,0075 0,32

15.5 0,0021 0,0133 0,0067 42 18,2 0,0029 0,0202 0,0101 0,44

16.6 0,0024 0,0158 0,0079 44 19,1 0,0032 0,0231 0,0116 0,42

21.7 0,0041 0,0321 0,0161 38 23,6 0,0048 0,0401 0,0201 0,32

11.2 0,0011 0,0057 0,0028 38 13,4 0,0016 0,0090 0,Oo[45 0,36
11,5 0,0011 0,0060 0,0030 39 14,0 0,0017 0,0102 0,00,51 0,42

19,5 0,0033 0,0245 0,0122 40 HHHHHHHHHH
10,0 0,0009 0,0042 0,0021 41 12,1 0,0013 0,0069 0,00'34 0,35
10,2 0,0009 0,0043 0,0022 43 12,1 0,0013 0,0069 0,0034 0,32

10,2 0,0009 0,0043 0,0022 44 12,4 0,0013 0,0074 0,0037 0,38

12,1 0,0013 0,0069 0,0034 0,35

12,1 0,0013 0,0069 0,0034 0,32

12,4 0,0013 0,0074 0,0037 0,38
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Moyenne

Ecart-tvDe

Çr08

33

34.8

36.9

36,3

38,6

42.5

42.6

57,9

62,5

32.5

39,8

32.1

32.3

37.4

38.2

38.1

38

41.6

56.7

61.4

62.2

31.5

33.6

33,9

45,5

44,9

47

60.3

DOS ST08

10.5 0,0010

11.1 0,0011

11.8 0,0012

11.6 0,0012

12.3 0,0013

13.5 0,0016

13.6 0,0016

18.4 0,0030

19.9 0,0035

10,4 0,0009

12.7 0,0014

10.2 0,0009

.10,3 0,0009

11,9 0,0012

12,2 0,0013

12,1 0,0013

12.1 0,0013

13.2 0,0015

18.1 0,0028

19.6 0,0033

19,8 0,0034

10,0 0,0009

10.7 0,0010

10.8 0,0010

14,5 0,0018

14.3 0,0018

15,0 0,0020

19.2 0,0032

0,1154

BM08

0,0047

0,0055

0,0064

0,0061

0,0072

0,0093

0,0093

0,0211

0,0257

0,0046

0,0078

0,0044

0,0045

0,0066

0,0070

0,0069

0,0069

0,0088

0,0199

0,0246

0,0254

QiQ042

0,0050

0,0051

0,0111

0,0107

0,0121

0,0234

^7809

C08

0,0024

0,0027

0,0032

0,0031

0,0036

0,0046

0,0047

0,0105

0,0129

0,0023

0,0039

0,0022

0,0022

0,0033

0,0035

0,0035

0,0034

0,0044

0,0100

0,0123

0,0127

0,0021

0,0025

0,0025

0,0056

0,0054

0,0061

0,0117

03904

Crl4 D14

46 12,7

50

50

64

68

13,1

13,7

14,0

14,6

40,2 15,9

48 15,9

0,0020 0,0132 0,0066
0,0014 0.0139 0,0069

40

40

45

45

46

50

50

65

67

70

37

40

42

52

53

56

68

20,4

21.7

12.8

15,3

12,7

12,7

14,3

14.3

14.6

15.9

15,9

20.7

21,3

22.3

11.8

12.7

13.4

16.6

16.9

17.8

21.7

ST14

0,0014

0,0015

0,0016

0,0017

0,0019

0,0022

0,0022

0,0036

0,0041

0,0014

0,0020

0,0014

0,0014

0,0018

0,0018

0,0019

0,0022

0,0022

0,0037

0,0040

0,0043

0,0012

0,0014

0,0016

0,0024

0,0025

0,0028

0,0041

0,1357

BM14

0,0079

0,0084

0,0096

0,0102

0,0115

0,0143

0,0143

0,0274

0,0321

0,0080

0,0128

0,0079

0,0079

0,0108

0,0108

0,0115

0,0143

0,0143

0,0285

0,0309

0,0347

0,0064

0,0079

0,0090

0,0158

0,0167

0,0193

0,0321

0,9702

C1.4

0,0040

0,0042

0,0048

0,0q51

0,00|57
0,0071

0,0071

0,0137

0,0161

0,0040

0,0064

0,0040

0,0040

0,0054

0,0054

0,0057

0,0071

o.ooVi
0,0143

0,0155

0,0173

0,0032

0,0040

0,0045

0,0(^79
0,0083

0,0096

0,0161

0,4851

AAM

0,37

0,33

0,32

0,41

0,39

0,40

0,39

0,32

0,29

0,41

0,44

0,42

0,41

0,40

0,36

0,42

0,64

0,45

0,44

0,30

0,41

0,29

0,34

0,43

0,35

0,43

0,48

0,41

0,0025 0,0176 0,0088 0^7
0,0016 0,0165 0.00*83 0.09 jj^


